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EN VENTE AU CLERGE

OTTAWi PLATING WORKS
CE QUI RESTE DES TUILE­

RIES formation de la Petite France est 
absolument contraire à l’honnê­
teté.

Au,Hire.
des meilleures manufactures du Si un huissier de l’Elysée ou 

si le concierge de Mont-sous- 
Vaudrey abusaient de leur situ­
ation pour commettre les mêmes 
indiscrétions, dans le but d'ali­
menter les informations d’un 
journal, on les congédierait sur 
le champ. Pourquoi ce qui se­
rait considéré comme indélicat 
s’il était le fait d’un domestique, 
serait-il regardé comme licite 
lorsqu’il est commis par M. 
Wilson ?

On n’a certainement pas ou­
blié que le gendre de M. Oré- 
vy a été déjà convaincu, il y a 
quelques mois, d’user pour sa 
correspondance privée de la 
franchise postale accordée à son 
beau-père comme président de 
la République. Des envelop­
pes contenant des cartes de vi­
site au nom de M. Wilson, ou 
des circulaires expédiées par 
l’administration de la Petite 
France, ont été saisies, qui por­
taient toutes la griffe particu­
lière indiquant qu’elles pou­
vaient circuler en franchise. 
Elles n’étaient pas expédiées ce­
pendant par M. Grévy, elles 
l’était tout bonnement par son 
gendre, qui fraudait sans scru­
pule l’administration des pos-

Toute espèces d'ornements d'oglise, tels que 
VASES,

CALICES,
PATENES,

CIBOIRES,
CRUCim,

OSTENSOIRS,
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS,

tord La démolition des Tuileries 
Deux ou trois

CANADA ET DES ETATS-UNIS
touche à sa fin. 
pans de muraille, une ou deux 
colonnes à moitié rasées, voilà 
tout ce qui reste debout, et elle 
aura bientôt disparu. Les ca­
ves seules aeront encore à faire 
connaissance avec le pic et le 
marteau, mais, sur le sol, rien 
ne s’élèvera plus. Toutefois, 
longtemps encore, ce qui fut la 
cour d’honneur des Tuileries 
restera couvert de pierres entas­
sées et de matériaux de toutes 
sortes.

Cet amoncellement prend dé­
jà un caractère particulier du 
côté du Carrousel, entre la porte 
d’entrée et les baraquements de 
la poste. Les pierres sculptées, 
les fûts de colonnes, les chapi­
teaux y sont semés en nombre 
considérable depuis plusieuis 
mois, et toutes ces ruines sont 
envahis par les herbes folles.

Assortiment complet de poêles de tous 
genre et de tous prix.

A VENDRE PAR
LES

1SS3,

suit :

Express
Et autres ornements d’autels.Nos. 114 RUE RIDEAU El 

76 RUE WILLIAM Calices et Ciboires dorés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

PAR
lO.OOp.m 

6.30 a.m
N.B.—On vient aussi de recevoir un 

assortiment complet de coutellerie, de fer­
blanterie et de quincaillerie en général, 
mastique, vitres, huile américaine la 
meilleure du continent.

Tous les travaux de la ville qui me 
seront confiés, soit couvertures en mé­
taux ; soit pour pose de fournaises à air 
chaux, à l’eau chaude, posage de tuyaux 
gaz et à l’eau, etc., etc., etc., seront 
exécutés â

JOSEPH TASSE J. F. GARROW,
170, RUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.
I0.00p.ro 
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VS-ARGENT A PRETER 
Ottawa, 3 janvier 1883.
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4 SEPTEMBRE.'assagers 
iis et des 
[Yains de Le moins scrupuleux des 

gendres.Sr Thérèse de Jésus,PREMIER VOLUME.

Biographies : Charles de Lan­
glade, Jean-Baptiste Cadot, Char­
les Réaume, Joseph Rolette, 
Jacques Porlier, Salomon Juneau 
— fondateur de Milwaukee, — 
Julien Dubuque ^-fondateur de 
Dubuque, Iowa,—Antoine Leclerc, 
Jacques Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Marie Ducharme, 
Louis Provençal, Jean-Baptiste 
Faribault, Jean-Baptiste Lefèbvre, 
Jean-Baptiste Perrault.

tan.
de Mont-

LA SANTE UN DEVOIR !
LA MALADIE UN CRIME!

heure de
Le scadanle du jour est la fa- 

çondont M. Wilson, gendre de M. 
G-évy, exploite,iln’y a p.-3 d’autre 
expression, ses relations de fa­
mille avec le président de la 
République. Nous ne savons 
quelle dot M. Grévy a donnée 
à sa fille, ni si cette dot a été 
considérable, ou modeste, ou mo­
dique. Mais ce que nous pou­
vons dire, c’est que les petits pro­
fits réalisés par M. Wilson, ce 
que dans un langage inférieur, 
parfaitement digne de la chose 
qu’il exprime, on appelle les re­
tours de bâton, constituent un 
supplément très appréciable aux 
avantages matrimoniaux assurés 
par contrat de mariage à M. Da­
niel Wilson, en considération de 
son union avec Mlle Alice 
Grévy.

Il plaît au gendre dn prési- 
nent de la République de fonder 
un journal pour les besoins de 
son ambition. C’est une entre­
prise essentiellement privée que 
la création de ce journal : et il 
semble dès lors que pour le lan­
cer M. Wilsou devrait avoir uni­
quement recours à ses ressources 
privées. Cela coûte cher d’édi­
ter un journal, nous le savons 
de reste, et nous savons que M. 
Wilson s’ingénie à trouver des 
combinaisons qui assurent la 
prospérité de sa feuille, tout en 
diminuant les charges qu’elle 
lui impose. Nous irons même 
jusqu’à trouver naturel que M. 
Wilson retire de sa feuille un 
bénéfice honnête en considéra­
tion des soins qu’il lui donne et 
de l’activité qu’il lui consacre.

Mais ce qui cesse d’être natu­
rel, c’est que M. Wilson abuse 
de sa situation auprès de M. 
Grévy pour pénétrer les secrets 
du gouvernement, pour s’empa­
rer des actes officiels soumis à la 
signature du président et pour 
les donner en primeur à son 
journal, avant qu’ils aient reçu 
la publicité du Journal officiel. 
Cette façon de dévaliser le por­
tefeuille du président de la Ré­
publique pour alimenter les in-

le fer (lu 
Canada «t V ~ _j tes.

De tels procédés révèlent, chez 
ceux qui les emploient, une ab­
sence de délicatesse, qui n’a ja­
mais été atteinte ou égalée, sous 
aucun régime, dans le milieu 
où ils se produisent aujourd’hui 
couramment et naturellement.

M. Wilson a réussi par de 
pareils moyens à créer à la Peti­
te France une notoriété très ra­
pide. Ce succès ne pent qve 
grandir. Il est clair que si l’on 
est assuré de trouver dans la Pe­
tite France tous les actes du 
Gouvernement, la veille du jour 
où ils doivent paraître au Jour­
nal officiel, en même 
des informations 
que du cabinet, ce journal sera 
bientôt le plus lu de tous les 
journaux officieux. Il leur fait 
une concurrence qu’lia seront 
impuissants à sonten" •, et qui 
est d’ailleurs absolument déloy­
ale.
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Dyspepsie, Perte d’Appetit, 
Indigestion, Constipation 

Habituelle, Mal de Xete 
etc., etc., etc.

SECOND VOLUME.ÏR1ES
Biographies Vital Guérin—fon­

dateur de Saint-Paul, Minnesota, 
— Joseph Rolette, fils, Pierre 
Ménard, François Ménard, Jean- 
Baptiste Mallet, Joseph Robidou, 
—fondateur de Saint-Joseph, Mis­
souri,—Louis-Vital Baugy, J. BJ 
Roy, Jacques Fournier, F. X. 
Aubry, Antoine Leroux, M. B 
Ménard—fondateur de Galveston, 
Texas,—-Jean Baptiste Beaubien— 
l’un des fondateurs de Chicago- 
Prudent Beaudry, Gabriel Fran- 
chère, Pierre G. Pambmn, Joseph 
Larocque, Pierre Falctm. Louis 
Riel.

A CONVOIS EXPRESS A 
■ Tous Les Jours ■

AVECNA PRIX, 26 cto. la BOUTEIL' E.
Vendu partout, et par C. 0. DACIER, 

Ottnwa.n. CHARS PULLMAN. temps que 
r la politi-
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SX Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vi'Ies de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et New-

A paitir du lundi. 20 Août 
culeront comme suit ;
Partant d’Ottawa.

8.35 a.m.
5.00 pan.

sur15 mai 1883. lan

LAgénéral 
ment do 
>r et en 
s, éjdn*

à des TR 1883, les trains cir-

Arr. ft Montréal. 
11.45 
8.30 p.m.et répa. 

dra bien

nètre ainsi devant tout le mon­
de, grâce à la faiblesse de son 
peau-père, le secret des résolu­
tions ministérielles, est l’adver­
saire déclaré, acharné du minis­
tère. D’ordinaire, lorsque des 
ministres communiquent, selon 
un usage constant, des : donna­
tions aux journaux qui défen­
dent leur politique, ils sont bien 
certains que ces journaux ne 
puiseront pas dans les éléments 
d’intérêt et de prospérité qu’ils 
mettent à leur dispos tion les 
moyens de les combattre. C’est 
entre eux un échange récipro­
que et parfaitement loyal d’ap­
pui et de ho is services mu­
tuels. Il n’en est pas ainsi avec 
M. Wilson, qui ne déoachète 
les lettres de son beau-père, pour 
surprendre les secrets du cabi­
net, que pour mieux trahir ce 
même cabinet. Le Moniteur 
Universel.

il il Pr’t de Montréal. 
8.10 [a.m.
4.40 p.m.

Alri.'4o 
7.00 p.m.

Ottawa.
p-m.r 11A, Le temps moyen du traiet qui se fait actuelle­

ment sur cette ligne entre Ottawa et Montréal, 
est de vingt minutes plus rapide que toute autre 
ligne. On ne pro Ilame pas que les voitures de 
cette ligne smt “ les plus belles du monde ” ni 
que les chars palais sont “ les plus riches qui ex­
istent en Amérique mais les voitures pour les 
passagers sont neuves et reconnues comme de 
première classe. Les chars palais sont ceux de 
la Compagnie Pullman, dont la réputation est 
une garantie suffisante que les voyageurs y trou­
veront tout le comfort et toute la sûreté désira-

Le’s convois qui partent d'Ottawa à 8,35 du 
matin, n’arrêtent pas à Eastman, South Indian, 
Casse 1 man et Kenyon. Ceux qui veulent arrêter 
a ces endroits devront prendre le train qui part à 
5.40. Le train qui part de Montréal à MO. p.m. 
n’arrête qu’à Alexandria entre le Coteau et 
Ottawa.

Tous les convois à passagers se rendent direc­
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc. • e départ des 
trains est réglé d’après l’heure de Montréal, 9 
minutes en avance sur l’heure d’Ottawa.
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EDITION ILLUSTRÉE

Portraits de Joseph Rolette, 
Salomon J unean, Jean-Baptiste 
Faribault, Alexandre Faribault. 
Vital Guérin, Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Louis-Vital 
Baugy, L. X. Aubry, Prudent 
Beaudry, Victor Beaudiy, Gabriel 
Franchère, Joseph LaRocque, 
Louis Riel. Six autres gravures 
représentant le Tombeau de 
Dubuque, Saint-Boniface (Mani­
toba), Chicago en 1880, et une 
caravane attaquée par des Sauva
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pour le Sud et [l’est changent de 
Bonaventure à Montréal où leur 

bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lopassager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en-

Les passag ra 
chars à la gare

e aveo
ges.

Cette préparation est devenue h 
propriété du

Hair Renewer Company
dont le bureau principal est à 

Ottawa.

Bour es billets et tout autre renseignement peu- 

D. C. LINSLBY,:in On peut se procurer cet ouvrage 
en e’adiesaant à l’auteur, M. Joseph 
Tassé, Ottawa.

Gérant.
E. C. WINNIE,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa, 20 août 1883.la
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LE CANADA, 10 Octobre 1883

nombre des élèves lui impose im­
périeusement.

Quelijues pères de famille qui 
ont trois ou quatre enfants allant 
aux écoles auront nécessairement 
quelques sous de plus à payer, mais 
l’augmentation n’est pas aussi con­
sidérable qu’elle peut le paraître à 
première vue. Prenant par exemple 
le cas d’un père de famille qui a 
quatre enfants, on doit supposer 
que ces enfants ne sont pas tous 
dans les classes élevées. Ils doivent 
être dispersés dans les dilférenies 
classes suivant leur âge et leurs 
talents ; le premier paiera peut-êie 
dix centios, le deuxième quinze, le 
t'O'zième vingt, etc., de sorte qu’:! 
n’y aura réellement pou"l ji qu'une 
augmentation de C' iq à quinze 
centins par mois, soU en mettent 
les choses au plus élevé $2.JO 
par année. Eh bien 1 quel est le 
père de famille qui refuserait de 
payer cette somme pour donner à 
ses enfants les bienfaits de l’éduca­
tion. Nous ne croyons pas qu’il y 
en ait un seul.

Nous voyons donc avec plais: ’ 
l’action du bureau des écoles catho­
liques. Il ne pouvait pas et ce 
devait pas dans l’intérêt bien com­
pris des écoles catholiques, deman­
der une augmentation de la tare à 
la ville, et il ne devait pas non plus 
laisser en souffrance l’éducation 
d’un grand nombre d’enfants. S’en­
detter pour donner cette éducation 
et abandonner à ses successeurs des 
finances obérées, n’était pas non 
plus le fait de bons administrateurs.
Il fallait donc en toute nécessité 
faire face immédiatement à la situ­
ation, et la population lut saura g é 
de son action.

comté n’est pas plus disposé au 
jourd’hui, qu'eu 1878, à passer 
l’éponge sur ses méfaits poétiques, decme de Montréal, est un religieux 

r ° 1 1 trappiste appartenant è l’ordre de
Cileaux, fondé en 1098, près de Di­
jon. Cette congrégation a cinquante 
trois monastères répandus dans 
l’urivers. Le cardinal Monaco La 
Valetta est son protecteur spécial, 
et Dom Stanislas, celui-là même 
qui doit venir au Canada, en est le 
P ocureur-général.

pour résoudre les ifficnltés entre 
l’Université Laval et l’école de Mé-

(suite)
CHAPITRE II. ’

on obtient un produit d'une telle puissance 
curative et tellement varié dans ses opéra 
tions qu’il n’ v a pas de maladie ni d'india* 
positions qui puissent leur résister, avec 
cela qu’il peut être employô.sans danger par 
la femme la plus délicate, le plus faible in­
valide ou le plus petit enfant.

“ Des patients
Flottant entre la mort et la vie. ”

UB CANADA I

Pèche 
est abor

Ottawa, 10 Octobre 1883 i
/ \

Aujourd’hui a lieu l’élection d’un 
député aux communes dans le 
comté de Lunenburg, N.-E. Les 
candidats sont y Kaulbach, con­
servateur, et M. Keeile-, libéral, 
qui a représenté ce comté durai-i 
la dernière session du parlement. 
Lors de l’élection de 1882 qui avait 
donné le siège à M. Keeile*-, M. 
Kaulbach avait obtenu la majorité 
réelle des électeurs, mais par la 
faute d’un sous-offlcier rapporteur 
qui n’avait pas mis ses initiales sur 
un certain hor lire de bulletins 
favorables à M. Kaulbach, M. 
Keeflev s’était trouvé avec une 
maju: ité de 130 voix. Son election 
a été annulée et aujourd'hui les 
électeurs décideront de nouveau 
entre les deux hommes. M. Kaul­
bach a déjà été élu dans ce comté 
en 1878, en opposition âM.Churoli.
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.1. L. R

LES ÉCOLES CATHOLIQUES

Le nombre d’élèves dans les éc 
les catholiques d’Ottawa a considé­
rablement augmenté depuis l’année 
dernière. Nous voyons par le rap­
port de M. l’inspecteur Tassé, pré­
senté à l’assemblée du bureau des 
écoles catholiques, hier soir, que le 
nombre en était de 2188 pendant le 
mois de septembre, et qu’il se-a 
encore plus grand pour le mois 
d'ucu br..

Nous devons nous réjou'r de cet 
état de choses, car c’est un signe 
que la population catholique d’Oi 
tawa sait attacher à l’instruction 
toute l’importance qu’elle mérite.

Cette augmentation considérable 
dans certaines écoles, comme à 
l’école des jeunes garçons, rue St- 
Patrice, et au couvent des Sœurs, 
rue Murray, impose l’obligation de 
donner de nouvelles institutrices. 
C’est une augmentation de dépenses 
absolument nécessaire à laquelle 
le bureau des écoles séparées est 
obligé de faire face, car il est faci'e 
de comprendre qu’une institutrice 
qui a plus de cent élèves dans sa 
classe ne peut donner à l’instruc­
tion de chaque élève le temps né­
cessaire.

Les rev; nus du bureau des écoles 
étant très limités, insuffisants 
même pour payer toutes les répa­
rations urgentes qui sont deman­
dées par les différentes écoles, il 
est facile de comprondie qu’il faut 
de toute nécessité les augmen.ei- 
pour trouver troye-i de payer 
l’augmentation de dépenses, occa­
sionné par la nomination de 
deux nouvelles institutrices et l’ins­
tallation que nécessite l’ouverture 
de nouvelles classes.

Le but eau n’a pas cru sagj de 
demander ure augmentation de la 
taxe des écoles da is la v:lle, pour 
plusieurs raisons. Qu’il suffise d’en 
mentionner ure : K raisou d’équité ; 
car il est constaté que plusieurs 
riches propriétaires qui paient une 
taxe élevée pour 'e soutien de nos 
écoles n’or. pas d’enfants qui en 
profitent. Le burei-.u a donc cru 
plus équitable de fake payer l’aug­
mentation des dépenses par ceux 
qvr profitent directement de l’édu 
cation, et c’est ce qu’il a voulu 
faire en adoptant, hier soir, le 
projet suivant qui lui a été soumis 
par le comité des finances.

Nos lec urs connaissent déjà 
que les élèves dans les écoles ca­
tholiques d’Ottawa paient une cou- 
tribulion 'mensuelle uniforme de 
dix centins par mois, petits comme 
grands, ceux qui sont dans Is­
olasses les plus avancées comme 
ceux qui sont dans les plus basses 
classes, à l’excepVon de l’académie 
où la contribution est de vingt-cinq 
centins.

Le plan qui a été adopté, hier 
soir, prescrit qu’à l’avenir les 
élèves des plus basses classes con­
tinueront à payer dix centins par 
mois, mais que la contribution 
sera élevée à quinze centins pour 
les élèves de lo deuxième classe, 
vingt centins pour les élèves de la 
troisième classe et vingt-cinq cen­
tins pour ceux de la quatrième ou 
académies, et cinquante pour les 
élèves dont les parents résident en 
dehors des limites de la ville.

Descelle manière, le bureau esjè 
' ie augmenter suffisamment sus re­
venus, pour faire face aux nouvelles 
dépenses que l’augmentation du

Depuis des années, et abandonnés p.«- le s 
docteurs qui soignaient spécialement ia ma­
ladie de Bright et autres maux des reine, fin 
foie, de poitrine, ont été guéris :

Des femmes rendues presque folles:
Par la névralgie, la névrose, pei te de 

sommeil et diverses autres maladies parti­
culières aux femmes.

Des personnes accablées par le Rjv ,-na- 
tism -,

Inflamatoire et chronique, ou souffra-. ;du 
scrofule !

De l'érysipèle!
Fluxions vhumatiquos, impureté du sang, 

dyspepsie, indigestion, en un moi de toutes 
les maladies auxquelles est sujette notre 
fré'e nature,

Ont été guéris pur les Amers de J/oublon; 
on peut en avoir la preuve dans toutes les 
parties du monde connu.

LA STATUE DE SIR GEORG?. 
ETIENNE CARTIER >M. Louis P. Hébert vient de ter­

miner le modèle delà statue de sir 
George Etienne Cartier et en a ter­
miné, samedi, le moulage.

Cet.e œuvre est splendide.
Un écrivain a écritquelque part : 

“ L’argile est dans les maius de 
l’homme, ce que l’i omme est dans 
las ma'us de Dieu,” et on est con­
vaincu de la vérité de cette pensée 
en voyant la statue du je me ar­
tiste.

Eu entrant dans l’atelier, l’œil se 
heu-œ au colosse qui en remplit 
piesuue toute la hauteur et semble 
etouffer dans cette cage. Ou sent 
qu’il a besoin d’aire, que ses larges 
poumons veulent une autre place.

Ce géant est «norme, il a neuf 
ûeds de haut et père cinq mille 

.ivres—c'nq mille livres de terre 
pétrie par la maro du modeleur 
qui lui a donné la forme, la foroe, 
presque la vie—le rêve de Pygma­
lion.

Ceux qui ont vu la maquette 
prose née au concours ou le dessin 
reproduit par les journaux, ne 
peuvent se faire une idée de ce 
qu’est devenue la réalisation de ce 
projet e Jauc :e.

Tout a é.é refait, étudié, travaillé 
pour devenir la statue, telle qu’elle i 
a été conçue dans le cerveau de 
l’artiste.

La pose est franche, naturelle ; 
la jambe bien d'aplomb, supporte 
admirablement le corps, le torse 
est bien développé, le geste est vrai, 
et par dessus tout, la tête, écuei,. 
du statuaire, est admirablement 
jèussie, vivante.

Le front est largr et puissant ; 
l’œil vif et perçant ; la bouche 
semble vouloir s’ouvrir pour dire 
ces mots célèbres : “ La Confedera­
tion est devenue une nécessité politi­
que."

la .nain droite, dirigée vers le 
fe-'iliet (tenu de la main gauche) 
où cette phrase est grovée, con Af­
firme l’attitude et l’explique.

Volonté et énergie, tout l’homme 
de notre histoire est là, reproduit 
en entier.

L’anatomie est étudiée et parfaite, 
les muscles du visag , les nerfs et 
les veines des mains ressortent sans 
aifecmtion et p ouvr it les études 
sérieuses de M. Héb t.

Après le coucou , dont il fut 
vainqueur, M. Héuert se rendit à 
Ottawa, le 7 juin, et signa le même 
jour le contrat qui lui assurait la 
commande du gouvernement.

De retour à Montréal le lende 
mai î, il se mit à l’œuvre immédia­
tement et samedi, 6 octobre, c’es 
à dire quatre mois apr s, tout était 
fini.

I

TEMOIGNAGE CONVAINCANT

Je me suis démis l’épaule à la suite 
d’une chute, le 5 octobie 1881. Les doc­
teurs furent appelés, mais ne purent re- 

mon bras à son état naturel. Après 
121 jotirs de souffrances atroces, j’allai à 
Cos on, et à l’hôp tal où je me rendis, le 
médecin réussit à me re «lettre le bras en 
porLion, mais les ne fs étaient tellement 
co,Hv»c«és que je ne pouvais p.Vs que plier 
mou bras à ang e droit. Le *. nr fs pa- 
lOLseient ét e en fil d’ace-; j’appliquai 
tous les remèdes erdina res, tie lWcool et 
du vinaigre, du Brar-dv e„ ue l’arnica, 
mais sans aucun effet marqué. Nous 
avions une pe>< e quantité de votre arnica 
«H lin ment u in. -e. C’est le remède qui a 
donné les m-Mdejrs lesubais. Je ne l’ai 
b ouvé que dans une pharmacie et en netite 
quan Le, et ayant oemau

pourquoi ils ne gar.ment pus ce re- 
: “ Eh bien me répond eu.-ds, nous 

ne sav.o is pus qve ce remède a vu il au­
tant de valeur. ’ 
lisfails de mon témo.gnage que depuis ils 
en on», acheté et en ont vendu des quan 
l'iéo. Mais comme je ne pouvais attendre, 
vu que l’on parla;t déjà de me mettre sous 
l’influence de l’E hcr pour opérer sur mon 
b .'as et dé.endre les ne fs. e’a, préféré 
vous écrire immédiateme.it pour vous de­
mander de menvove • six boule:|,es, 
avant que la seconde fut épu’-ée, les nerfs 
étaient dépendus et je pouva'‘ me servir 
de mon bras avéc faciii é et sans douleur.

Permette* moi de vous d re que 
nous se-. von« h a b »ue 'em n. ue votre ar­
nica c t l’n mcnl dnu 'e comme remède 
pour les brûlures, éco-cbures, ento-ses, 
maux de -oins et en généra! .jour toutes 
les maladies externes et cela avec de 
meilleures résubats qu aucun remède no 
peut donne»’ Mon médecin dome son en­
tière ~pprob Joa à ce remède.

Votre tout dévoué,
Kevû. D. Goohue,

Pembroke, N. II.

mettre

v' I

PETITES NOTES

Le père de lady TJIey est dange 
reusement mal? de à St-Stephen, N.B

Mouseigue. • d’ /«tawa ira. de­
main, bée'- une cloche à Wen- 
dove ■.

Le révérend M. Johnson, de Hull, 
chapelain du sénat, est décédé hier 
après midi.

uux ri harm <1-
ceos
mette i ; Police- 

Montréal 
matin, pc

Voleurs 
est arrivé 
niers ; lei 
traces.

—N. A. 
tonnes de 
qualité qu'i 
achetée avi 
par gallon.

A tOpèi 
l’Opéra, 1 
célèbre c< 
Murphy c 
La compa 
pour l’Uu

Le bois 
MM. Patt 
depuis le 
pour faire 
du bois.

■ ai# I e on, é.é tellement si-
^ ir-La cour criminelle s’est ouverte 

aujourd'hui à Québec. Le dossier 
es. très cha -gê.

Ce que nous disions, hier, de Ja 
ville de Terrebonne, devait s’appli- 
à St-Jérôme, dans le comté de Ter­
rebonne.

mais

nous
Monseigneur Laflèche et M. le 

docteur Desjardois, de Montréal, 
s’embarqueront, demain, au Hâve, 
pour revenir au Canada.

Le duc et la duchesse d’Argyll 
passeront l’hiver à Cannes, mais Us 
ne quitteront l’Angleœre qu’apiès 
l’arrivée du ma qu's de Lo me et de 
la p -incease Louise.

COURP'ER DU JOUR

M. Labrosse, député de Presco.t, 
a eu aujourd’hui une entrevue 
avec les membres du gouverne­
ment.

t

La poursuite contre le docteur 
Gabonry, dans la contestation de 
Laval,-se continue toujours devant 
la cour supérieure.

Ayant souffert du Bhumetisme pendant 
longtemps, on m’a conseillé de faire l’es­
saie de voire'Arn'ca ci liniment d’nuile 
La première application me donna un sou- 
lagement immédiat, et maintenant je suis 
et'pabla d’agir à mes affaires, grâce à votre 
médecine merveilleuse.

Je suis voire lout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue S., Constant, Mont-éal.
En venin chez C. O. Uacieu, rue Sussex, 

Ottawa.

Monseigneur de Kingston est 
parti aujourd’hui de New-York 
pour Rome, emportant au Saint 
Père une hou-se de $8,000 oferte 
par les fidè'es de ;.on diocèse.

QuiKïï
qui l’on

ues mois
une san 

paquets d'

Expositi 
du comté 
Glouceste 
nés de bê 
chevaux,. 
duits agi 
C’est la pl 
genre qu’i 
depuis noi

Echappé
pierre em 
du block i 
a failli se 
pesant uni 
coud étage 
près de lu

—Les pi 
McGale gv 
etc.—25c. ]

Chemin 
compagnie 
Pacifique 
motives su 
de cette lij 
augmente

—N. A. t 
tonnes de r 
qualité qu’il 
achetée avan 
par gallon.

que

Le pétitionnaire dans la contesta­
tion de l'élection fédérale pour le 
comté de Monck, ayant laissé écou­
ler le temps fixé pour l’enquête, 'a 
cause a été retirée.

Un état de la caisse d’épargnes 
du département' des postes, pour 
août, indique qu’à la fin de ce mois 
il y avait une Dala tee de $12,219,- 
615 à Pavo-'r des déposants.

L’exposition fédérale de Si-Jea 
se contiuue-a jusqu’à samedi. 

On a calculé que la semaine der­
nière plus de 60,000 personnes ont 
visité le champ et les palais de l’ex­
position.

M. ’e cuié Ilébe't, de Kairouras- 
ka, Oand Vier' -e du diocèse de 
Chicoutimi célèb-e aujou-d’nui ses 
noces d’or. A cette occasion ses 
am,s, prêt-es du diocèse de Mont­
réal, lui ont présenté un calice en 
verme'l de la valeur de$115.

Nouvel Etablissement
M. De Beaujeu, qui est en ce 

moment à Ottawa, doit, pa'aît-il, 
appeler devant la Cour Suprême 
de la décision de ia Cour Supé­
rieure annulant son élection.

LUNDI. 24 SEPT,.N- B.
)

J’ouvrirai un

11On lit dans VUnivers, de Paris:
Nous avons annoncé que, dans 

son testament, M. le comte de 
Chambord faisait à diverses œuvres 
des legs importants, notamment à 
la Propagation de la Foi un legs de 
400,000 P-ancs. De nouvelles in­
formations, que nous avons heu de 
croiro absolument sûres, portent 
que l'Œuvre de la Propagation de 
la Foi, recevra, non pas, 400,000 
francs, mais le don royal d’un 
million.

Ce it-vingt jours de travail cons­
tant et de tension d’esprit I aussi 
la sanié de l’a riz s Le s’en est-elle res­
sentie et les médtcms lui on.-ils 
conseillé un peu de repos—conseil 
qu’il ne suit pas, du rosie.

L’opérat:on du moulage, com­
mencée lu idi, est des plus sérieu­
ses, quand il s’agit d’une œuvre 
aussi importante, et demande les 
soins du modeleurs..........................

— AU —

No. 457 Rue SUSSEX.
Une visite est respectueusement sollicitée.

D'après un rapport du consul 
américain de cç.te ville, pour le 
trimestre exp:ré le 30 septemb e, 
on voit que le chiffre des expo -ta­
lions du dish 'c d’Ottawa aux Etat: 
Unis a a,teint $1,041,713.15,' ce qui 
donne une augmentation e $12,- 
790.36 sur les exportations pendant 
le même trimestre, l’année dernière.

A. LAL0NDE.
J0S. SENEGAL. 

Entrepreneur de Pompes Funèbres
eæ-265 et 361~m 

HU[E DAIiHOUSIE, 
OTTAWA,

(La Mine* ve)

La preuve partout—Si un malade 
ou un invalide a le moindro doute 
de l’éfficacité des Amers de hou 
blon pour le guérir, il peut trouver 
des cas exactement semblables au 
sien dans son voisinage, qui lui 
donneront la preuve positive qu’il 
peut être guéri aisément et pour 
toujours, à peu de frais, ou deman­
dez à votre pharmacien.

Greenwich, 11 février 1880.
Hop Bitters Co—Messieurs — Les 

médecins m’avaient condamné et 
je devais mourir de consomption 
scrofuleuse. Deux bouteilles d’A- 
mers de houblon m’ont guéri.

Leroy Brewer.

Aujourd’hui, s'ouvre à Napanee 
la contestation de l’élection de s'- 
John A. Macdonald dans le comte 
de Lennox. Le pétitionnaire appa­
rent est un électeur du comté de 
Lennox, mais le véritable réclr- 
mant est sir Richard Cartwright, 
qui voudrait bien voir celle élec­
tion annulée et sir John privé de 
ces droits poliliques.pour se prose li­
ter lui-même dans ce comté qui l’a 
rejeté en 187$. Mais nous croy­
ons que sir Richard Cartwright se 
donne une peine inutile, car ce

i
La presse allemande se préoccupe 

beaucoup du renvoi en masse, à 
Paris et dans les grands centres in 
dustiiels et manufacturiers, des 
employés allemands, t rosi, | la 
maison Chaix a déjà ronvoyé tous 
— employés allemands. De plus, 
tousles ouvriers ou employés des 
manufactures de tabac ont été in­
formés qu’ils auraient à établir 
leur qualité de Français.

4 Vétablissement le plus grand et h 
plus complet de la province 

d'Ontario.
If'Le seul établissement de ce genre 

dans la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres.

Les personnes donnant leur com­
mande au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du ba­
teau peuvent avoir confiance qu elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour l’usage des demandes.

(to:
Cher Mons 

eir à reconnu 
les rhumes, I 
des poumons 
adultes, car ; 
ac dans ma 
succès. Not 
maison, et 
fitmille devra 
bien les t iret 
ra de son usa

ses

*6S* On peut s'adresser ches 11. 
benecal la nuit comme le jour.M. l’abbe Smoulders, qui doit 

venir prochainement en Canada
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A TRAVERS OTTAWA Role d'évaluation — Le rôle d’éva­
luation des propriétés foncières à 
Ottawa pour 1884 est terminé. 
Le chiffre d’évaluation est d’envi­
ron $11,000,000, soit, une augmen­
tation d’environ $300,000 sur l’éva­
luation de 1883 ou de près de $500, 
000 sur celle de 1883.

qu’à prendre une ou deux doses de 
ce remède pour se guérir radicale­
ment.

Faites-en usage et vous serez 
convaincu. En vente chez tous les 
pharmaciens ; prix, 25 cts et 50 cts 
la bouteille.

LA VALERIA empêche la chuta

des cheveux en trois jours. C’est la 

résultat de toutes les expérience»

îiasanco 
s opéra 
d’inctis- 
ir, avec 
nger par 
tibie in-

Pèche au doré—La pêche au doré 
est abondante sur la rivière Ottawa.

Protection—Trois constables sont 
en devoir tous les jours sur le mar­
ché de la basse ville.

Aile « au meilleur marche 
pour les livres et articles <t’e- 
cole. Chez P. C. Guillaume, 
No. 48» rue Nussex.

Sapeurs—Uue compagnie cana­
dienne de pompiers sera formée 
sous peu à Hull pour combattre les 
incendies.

La rivière — L’eau a monté de 
deux pouces dans la rivière Ottawa 
depuis la semaine dernière.

—Sirop du Dr Coderre pour sou­
lage. 1 rs douleurs des jeunes en­
fants—25c. par bouteille.

Départ—U. Mackintosh est parti 
pour To onto, h>er.

Chemin de fer de la Gatineau—Les 
travaux sur la ligne du chemin de 
fer de la Gatineau sont poussés ac­
tivement.

— Comme par le passé nous 
n’avons jamais eu d’heure tire pour 
la fermeture du mag„s:n, je désire 
inlormer les nombreuses pratiques 
de mon établissement, qu’à partir 
du 15 du cou., nt le magasin sera 
fermé à huit heures précises tous 
les soirs, les samedis et la veille des 
fêtes excep à.

.1. L. Richard, rue Dalhousie.

Police—Le détectif Cinq-Mars de 
Montréal est arrivé à Ot.awa, ce 
matin, pour affaires importâmes.

Voleurs—Une bande de voleurs 
est arrivée à Ottawa, ces jours der­
niers ; les détectifs sont sur leurs 
traces.

—N. A. Savard vient de recevoir. 20 
tonnes de mêlasse Barbade de première 
qualité qu’il vendra à bon marché, l’ayant 
achetée avant l’augmentation de cinq cents 
par gallon.

A îOpéra — Il y avait foule à 
l’Opéra, hier soi •, pour entendre le 
célébré comédien irlandais Joseph 
Murphy dans le drame Shaun Rhue. 
La compagnie est partie, ce matin, 
pour l’Ouest.

Le bois — M. Rochon, agent de 
MM. Pattee et Perley, a engagé 
depuis le 1er octobre 800 voyageurs 
pour faire la coupe et la descente 
du bois.

*>
qu’on en a faites. En vente chez

C. O. Dacier, rue Sussex, chez E.■tients

! P. ' lU
:t irt roa- 
emc, du

Ecoles séparées—Le bureau des 
écoles séparées s’est réuni, hier 
soir, à l’hôtel de ville, sous la pré­
sidence de M. Peachy. M. le secré 
taire fait rapport de l’élection de 
M. Stanislas Drapeau, 
missaire eremplaçant M. l’abbé 
Bouillon. Lec.urejd’une lettre de 
la Révde Sœur Stjoachim infor-

D. Martin, rue Rideau, et chez tousLa dernière limite du bon marché—
Les corps et caleçons en laine qui 
se vendent actuellement partou 
pour 90cts pour les deux morçeaux 
sont les mêmes que vous aurez pour 
35cts chaque morceau chez M. J. L.
Richa-d, rue Dalhousie. Le coton 
jaune de 1£ verge de la-geur se 
vend aussi pour 10cts la verge au mant le bureau que les Sœurs en- 
magasin de J. L. Richard, rue Dal se;gnant à l’école St-Jean Baptiste 
hous.e, à l’enseigne de la Boule ne pouvant plus à l’avenir résider 
Verte- dans cet.e école, et que l’argent

économisé sur le chauffage de la 
maison en conséquence de ce fait 
soit appliqué au transport des dites 
Sœurs par les chars urbains.

Le comité d'administration pré­
sente son rapport demandant des 
réparations et améliorations à plu­
sieurs écoles.

Le eu u’ié des finances présente 
son rapport demandant une aug- 
meomton dans la contribution 
mensue'le payée par les élèves des 
classes plus é evées (voir les déla is 
dans l’article de la rédaction), l’ou- 
vei-tu -e de deux nouvelles classes à 
l’école de la rue St-Patrice et au 
couvent de la rue Murray, et la 
nomination de deux institutrices 
Mlle Martinet une révérendeSœ >r. 
M. Campeau, président du comité 
appuie le rapport par que’ques 
remarques. M. Smith s’oppose 
d’abord au rapport, mais finalement 
le laisse adopter à l’unanimité.

Le nom de M. S. Drapeau est 
ensuite ajouté au comité d’admi­
nistration des écoles.

M. l’inspecteur Tassé présente le 
rapport suivant pour le mois de 
septembre :

les pharmaciens. Voir les certificats

Aux metteurs 
J. Coursolle & Cie.,

I>
comme com­te. :e de 

is parti- Z
Riv ua- 11!IV8

Solliciteurs de Brevets d'invention, 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants anx Etats- 

Unis. en Angleterre et en France.

,1lu sang, 
o toutes 
y notre

Ocioroon — C’est ce soir qu’à ):eu 
la représentation du drame Oclo 
roon, à l’Opéra, sous le patronage 
du marquis de Lome et de la mm- 
cesse Louise. M. Stevenson, îe di­
recteur du club dramatique a fait 
plusieurs changements importants 
dans la pièce.

—Allez chez M. Laurent Duha­
mel, où vous trouverez toute es­
pece de viandes à aussi bon marché 
que par tout ailleurs.

Incendie—Vers dix heures, hier 
soir, le feu "s’est déclaré dans un 
hangar de uf. George May, rue 
Queen. La brigade s’est rendue 
promptement sur les lieux et a pu 
maîtriser les flammes sans causer 
trop de dommages.

Eau de beauté—La seule eau de 
beauté qui "ende la peau fine et 
douce, blanche avec [cette aimable 
teint rose, c’est la “ Lotion Per­
sienne.” qui se vend 50 cts. dans 
toutes les pharmacies.

Accident de chemin de fer—A van. 
hier soir, un essieu du char à ba­
gage du train v îant de Maltawa 
s’étant bri ;é, deux chars de seconi e 
classe et v î char de première ont 
ont été je.és en dehors de la voie. 
Il y avait deux c lis passagers à 
bord du train. Il n’y a aucure 
perte de vie, mais une* trentaine de 
personnes blessées plus ou moins 
grièvement Les dommagec sont 
de $25,000.

— La constipation habituelle, 
même la plus invétérée, se guérit 
facilement iar le “ Remede du Dr 
Sey, pris à uss doses en pmporbon 
avec la sévérité et la marche du cas.

oublon; 
iules les J. COURSOLLE & Oie.,

Chambre Victoria,
Vis-à-vis e bureau des Breveta,

OTTAWA, Out.Oscar McDonell,
EPICIER ET MARCHAND DE VINS

NT
B. P.—Boite 68. 
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Sirop des Enfants du Dr Coderre
101, Bue BIDE ATI, vCe sirop est prépa- 

^ rée a vec T appro oa- 
tyxx tion des professeurs 

de l’Ecole de Méde­
cine et de Chlrure 
gie de Montréal 
Faculté de Médeci* 
ne de V Université 
du Collège Vioto» 

n/ria.
Le sirop des eng 

wJ fants est supérieur 
Y à toutes les prépæ 

ratîoi s calmantes 
offertes aux mères 

de famille pour conserver la santé de leurs 
u peut être donné avec la plus 

grande confiance aux enfants dans les cas 
suivants : Colique. Diarrhée, Dissenterism 
Dentition douloureuse, insomnie, Tou* 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godibhb et 
n’en achetez point d'autre.

En vente par tout le Canada et les Etats 
Unis

9s ;. OTTAWA.■ IIP
M

1
i
mY/m

enfants ;

20février 1883 la

Le plusgrand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, L'ASTH­
ME, LA BRONCHITE, L'EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE.

Préparé avec la meilleure gomme d’épi- 
nette rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant, expectorant et tonique. Su­
périeure à n'emporte quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumérées. Combinaison scien­
tifique de la gomme qui suinte de l’épi- 
nette rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix 
médecine.
Tout le 

monde a 
entendu 
parler des 
effets pro­
digieux des 
ipinetles et 
des pins 
dans l es 
cas de ma­
ladies des 
poumons.

En France 
les méde­
cins en­
voient ré- 
g u Hive­
rnent leurs 
patients 
pris de 
phtisie 
dans les fo­
rêts de pins 
et leur 
prescrivent 
une infu­
sion faite 
des bour­
geons d’é- 
pmetle

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
pdsciRque dans la guérison des rhu­
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu 
tables.

prix, a» eu. la BonnuA
Seul propriétaire,

B. E. McGALB, Chimiste.
Montréal

Elèves

Ecole des Frèref, Nob-e-Dame. 
do do bail e-Anne.

Ecole modèle des bœu .............
Ecole des Sœurs No v -D.i ne.., 

rue Mo. «y...
Ê Mr e....... ..  180

Ecole des Sœurs S.-in Jo- - -h ............ 90
Ecole de M. Foley............. ..........
Ecole de Mlle How'c i..................
Ecole de Mlle Dan'-........................
Ecole de Mlle Ce seau........... ..
Ecole de M. McCen........................
Ecole de Mlle Cahil ......................
Ecoie de MUe BaUantine.............
Ecole des Sœurs Sain- Patrice............ 114
Ecole des Sœurs S.. Jean-Batiste... 123 
Ecole de M. Charbonneau 
Ecole de Mlle Gareau.......

368
237

78
147 1883. ta.

do 281
ao GRANDE 8K8

„ 4t 
.. 76 REDUCTIONpour les fins de la75

130
Dans cette 

prépara­
tion la 
gomme ne 
se sépare 
•'amais et 
ses propri­
étés anti­
spasmodi­
ques, bal­
samiques, 
expecto­
rants et 
toniques, 
sont con 
servies.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
températu­
re contien. 
une grande 
quantil é 
de la meil­
leure gom­
me en solu­
tion com­
plète.

26 SUR LES

PAB-APiiinais,

CAPOTS

41T
.. 72

SIROP
39 BT
80

DErendant 
ire l’es- 
d’uuile 
un sou- 
je suis 
à votre

Circulaire de Caoutohoue
CHEZ

Aux qourmets—Voulez-vous avoir 
de bons repas, de bons cigares, de 
bonnes liqueurs, et avec tout cela 
payer bon marené, allez au restau­
rant lvoquois, près de la gare 
Union, aux Chaudières. M. Grauon, 
propriétaire, et M. Paré, gérant, 
tiennent toujours leurs établisse­
ment sur un haut pied.

Canal Rideau — M. Rowan, ingé­
nieur civil, fait des explorations eu 
ce moment afin de constater si i’o i 
peut ob-enir un approvisionne ne u 
d’eau plus considérable pour le 
canal Rideau, et aussi pour étjdie- 
le projet des tr-’vaux d’excava.ion 
que l’o i se propose de faire e-'t-e 
les lacs pour p a.iquer un passage 
assez large pour permette aux bar­
ges de se rend e à l’ex.rémité de:, 
lacs. Si ce projet est mie à exécu­
tion, il y aura deux écluses, l’une à 
la jonction des lacs “ Mud ” r-t 
“ Devil, ” et l’autre à l’ext émité de 
ce dernier lac. Un embranchement 
du chemin de fer de Kingston et 
Pembroke compléterait la voie de 
communication entre Kingston et 
Newboro.

—Le département des modes e. 
lainages chez J. L. Richard, nie 
Dalhousie, est des plus complet et 
des plus beaux à voir. Un assorti­
ment considérable de chapea ux de 
toutes sortes pour dames et enfants ; 
les plumes et les fleurs sont des 
meilleurs valeurs. Des personnes 
compétentes en ont fait de grands 
éloges. Une modiste de première 
classe a la charge de ce départe­
ment.

—Le meilleur remède connu con­
tre les affections de la gorge et des 
poumons est le siiop de gomme 
d’épinette rouge de Gray. Des 
milliers de personnes en font usage 
et toutes s’accordent à le proclamer 
des plus efficaces. Dans les cas 
de toux violente, les patients qui 
ne peuvent dormir la nuit n’ont

Total................................
Contributions $264.75

—Un bonminislre baptiste de Ber­
gen, New-York, un partisan dé­
voué de la tempérance, souff-ait 
depuis deux ans de la maladi î des 
reins, de la névralgie et d’étourdis­
sements fréquents, le rendant pres­
que nveugle, et persistait à ne pas 
vouloir se servir des Amers de hou­
blon qu’on lut recommandait, 
parce qu’il avait un préjugé contre 
les “ Amers.” Depuis sa guérison, 
il dit que personne ne doit crain­
dre, mais avoir confiance dans les 
“ Amers de houblon.’,

2,188

Quiproquo—Combien de personnes 
que l’on croyait en consomption, à 
qui l’on n’accordait plus que quel­
ques mois de vie, ont été ramenées 
a une santé parfaite par quelques 
paquets à’Amers indigènes.

Exposition—L’exposition annuelle 
du comté de Russell, a eu lieu à 
Gloucester, hier. Plusieurs centai­
nes de bêtes à cornes, deux cents 
chevaux, et une quantité de pro 
duits agricoles ont été exposés. 
C’est la plus beUe exposition de ce 
genre qu’il y a eu dans ce comté 
depuis nombre d’années.

GOMMEX H. L. COTE,
128, Rue Rideau.DP1NETTE

ial.
P. 8.—T»’Ag«orcimentdea cha­

pe» nx «l’Automne est «les plus 
complets.

Sept. 188

Sussex,

ROUGElit la

Pilules de Noix Longues Composées*DE

’T ; Il Be M ce ALE
Recouverte* enPV GRAY. nuiisiH

Pour la guéri» 
.« son certaine ds 
" toutes les afflse* 

lions bilieuse* 
torpeur du fote| 
maux de tête* 
in di ges lions, 
étourdissements 
et de toutes les 

malaises causés par le mauvais fonctionne­
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandées 
comme étant un des plus sûrs et des plus 
efficaces remèdes contre les maladies plus 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administré dans m importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient les 
rendre préjudiciables à la santé des enfants 
ou des personnes âgées. Les Pilules d» 
Noix Longues Composées, ds MoGali, sont 
préparées avec soin, avec nn extrait con­
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de 
nière à les placer au premier rang parmi 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré­
sent offertes au public.

ÜEchappé belle—Un ta-.llleur de 
pierre employé à la construction 
du block Stuart, sur la rue Sparks, 
a failli se faire tuer par une pierre 
pesant une tonne, éenappée du se­
cond étage et qui est tombée tout 
près de lui.

nac *
COUR DE POLICE -3

èP liiftHS»1 Présidence du juge ü’Gara]

Emélie Lahaîse, trouvée ivre svr la rue 
Clarence, à 10 heures du soir, est condam­
née à $20 d’amende et $2 de frais ou trois 
semaines de prison aux travaux forcés.

Chs. Goulet, accusé d’obs„ ucüon à la 
voie nubljque, est condamné à $i d’a­
mende eu $1 de f ais,

Godiroi Goule», même offense, n’ayant 
pas comparu, un mandat est émané pour 
son arrestation.

Pal ick O’Connor, épicier, accusé de 
vente de boisson sans licence, est con­
damné à *20 d’e menue et $2 de frais.

John Kenuy, aocujé d’avoir fait courir 
son cheval sur le pont des Chaudières, est 
condamé à $1 a’emende et $1 de .rais.

P rancis Deschamps, accusé de voies de 
fails sur i * nommé Big as, est acquiltô 
faute de preuve.

Plusieurs autres causes sont renvoyées 
à demain*

1SX.
llicitée.

par tous les pharmaciens respec- 
Prix 25 cts. et 50 cts. la bouteile.

Les mots “ Sirop de gomme d’épinette 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enregistrées.

—Les pilules de noix longues du 
McGale guérissent le mal de tête, 
etc.—25c. par boite.

Chemin de fer du Pacifique—La 
compagnie du chemin de fer du 
Pacifique a actuellement 119 loco­
motives sur la division occidentale 
de cette ligne, et chaque jour ou en 
augmente le nombre.

—N. A. Bavard vient de recevoir 20 
tonnes de molasse Barbade de première 
qualité qu’il vendra à bon marché, l’ayant 
achetée avant l’augmentation de cinq cents 
par gallon.

KERRY WATSON * CO.
Pharmaciens en gros,

Seuls propriétaires et fabricants,
Montréal.

i

bres ■
nov. 1882 6m

E, r
fl WHOLESOME CURATIVE.et le

w NEEDED IN

Every Family.
J AN ELEGANT AND RE­

FRESHING FRUIT LOZ" 
^ BNOK for Constipation, 

Biliousness. Headache, 
Indisposition, Ac. 
(^SUPERIOR T0PILU 
and all other

B. E. McGALB, Chimiste, 
Montréal.înre

rous
aire
ibres.

ÎES

U1883Ottawa, Ont., 10 Juillet 1880 
Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai­

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, e. toutes les affections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
ace dans ma fan T!e, et avec e plus grand 
succès. Nous en rvons toujours à la 
maison, et ■ ous croyons i, te chaque 
fitmllle devrait en faire usage en suivant 
bien les t irée ions ; un grand bien résulte­
nt de son usage. Tout à vous, John Hill.

Z] A. PHILIPPE E. PAIÏET, L B.AVIS
Solliciteur, Procureur, Notaire, etrba-

Les apis de naissances, décès, 
et mariages doivent être invariable­
ment payés d’avance. Qu’on ne 
l’oublie pas. Il nous est impossible 
d’ouvrir des comptes pour des mon­
tants aussi minimes.

elles BUBSAD I
rt*nlattag_medîctae».

TH1 DOSE 18 SMALL,
THE ACTION FBOMPT,
THE TASTE DELICIOUS

Ladies and children
1like It « pv •

sojD^iirSRgjau coinbatI-eut

Coin des Rues RIDEAU ET SUSSEX,est
les.

OTTAWA.
,7 sur la rue Sussex.i M.

B
1*
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LORNE MILLINERY HOUSE.GALLIEN- PRINCE PEINTRES, IA PI8S1ER8 
ET DÉCORATEURS,

No. 117, Rue St-André,
OTTAWA.

Ouvrages de toute sorte faits à ordre dans 
le plus court délai avec élégance et promp­
titude. Tout ouvrage garanti.

Une visite est solliicitée 
16 Juin 1883.

ipciants-Comissionnaires et Agents le Publicité (En face de l’hôtel Russell,)
Est le premier assortiment de modes d’Ottawa en fait de

PARIS* 36, RUE LAFAYETTE, 36, PARIS 
pour la Publicité, let Correspondants de ce Journal, CHAPEAUX ET COIFFURES

dans les derniers goûts et de haute nouveauté.ties lecteurs que, s’ils viennent en France, Ils pourront prendre 
lance dans leurs bureaux, 86, rue Lafavette, des exemplaires les plus 
de ce Journal dont le service leur est fait régulièrement par tous PRIX MODÉRÉS.

La maison Gellien dfc Prince recevra toutes les lettres qui pourraient lui être 
adressées pour des habitants du Canada voyageant en Europe, et les remettra 
00 les réexpédiera aux destinataires suivant-Tes instructions qu’elle recevra.

Ladite Maison étant aussi maison decommission, est à même d’exécuter, dans 
des conditions avantageuses, les ordres qui lui seraient adressés, principale­
ment en tous articles portant une marque de fabrique comme : Parfumerie, 
SpéolalttéB pharmaceutiques, Vins, Liqueurs, Pâtes et Conserves, 
Cnooolat, Machines de tous genres, Voitures, Pianos, Orfèvrerie, 
Ustensiles de toutes sortes, Bronzes, Librairie, etp. etc.

Nous avons une grande variété de forme de chapeaux que nous pouvons garnir à 
demande et dans un court délai. Nous employons les meilleures modistes dans la 
ville d’Ottawa.CHINA TEA HOUSE

CHISHOLM & Co.59, Rue Rideau<1>

Proprietaire.jjlEVES DE LIMA.

JjlROMAGE DE ROCQUEFORT

^NANAS EN CANISTRE.

JjJ-OUVEAlIX

pAPOMA (délicieux pour les enfants.)

/CEREALES AMERICAINES, (spéciales 
vV pour déjeuner.)
QNIONS ESPAGNOLS

AISIN MALAGA.

Salle ne eeze donnée qu'aux commandes accompagnées de leur couverture 
i d'une ouverture decrédit dans une maison de banque Importante.
La Maison Oelllen A Prince fournira du reste toutes explications ou ren» 
tenements aux personnes qui voudraient bien utiliser son intermédiaire. MAGASIN D’HABITS Chemin de fer du Nord

A PARTIR DB

LUNDI, 27 Septembre 1883,
Les trains circuleront comme suit :

NOT h 'î ASSORTIMENT DE
TRÉSOR DE LA GORGE

Diplôme d’Honneur

8E DEFIER DES CONTREFAÇONS 
et de» Imitations. POIS EN CANISTRE. CH1PEIIK iWE BE «Tt SORTES

PASTILLES de A. CICQDEL est des p as considérables et comprend 
tontes les nouveautés.

Notre assortiment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

LE SEUL VIN Mixte. Malle. ExpressAn CHLORATE de POTASSE 
le nsèl» Unifie per excellence pcireembettn les 

Mm ie Serge, Extinction S Tetx, 
Amygdalite, EsgnluuU, 

Affetkto.Drenp, Anglos, Banerèie ie ta Hw6e, 
Siltration mercerie lie, Seerfeet,

•to MM contredit le

à l'extrait
de POXB de MORÏÏI

dont l'emploi
donne les mêmes résultats 

que celui de

Départ de 
Montréal pour
Québec..........

Arrivée h Qué­
bec ...............

Départ de 
Québec pou.'
Montréal.....

Arrivée à 
Montréal..... 

Départ do 
Montréal po * 
St. Felix <1
Valois «.........

Arrivée à S. 
Felix de Va­
lois..................

Départ de St. 
bèlix deValois 
pour Montréal. 
Arrivée à 
Montréal........

VESiMST A BON MARCHE. 3.00 p.m lO.OOp.m 

9.50 p.m 6.30 a.mR
CELORA TE de PO TASSE jgEURRE MOULE DE Ierb CLASSE

ITINS LIQUEURS de qualité supé 
V rieure.

NOTRE ASSORTIMENT DEl’HUILEdeFOIEftJORUE(•eu oe Bintmollkt J

CHEMISESI
eoafoéee p rodait.

L* PASTILLES GICQUEL sont le 
-mot Bar lequel on Bit le pins le drott de compter 
pomt k goémon des A flections des mne ncuses 

4e b BOUCHE et de Is GORQE 
- Coetre les Apthes. 1 ’ Ksquiruincie, 1* /r/ i- 
iBrtoei dot Amygdales, dn Phnrynx et Ha 
LaryiUB, tears effets son* surprenants.

Arec remploi des PASTILLES GICQUEL, le 
IteSemeto mercuriel, ai indispensable poor cer- 
takes eSections. pent être continue longtemps.
Et due les Ajfeclton* de» Genders, l ouage 
4e 6es Pastilles amène une amélioration irnmé- •• 
dis ta to enaoit# une prompte gnénaen.
NBS, L QICQOEL, Pk- de l"d., 4, r. Mmek, FUIS
■ ■■■■■ UBirie III II j II ■ Il U II II

es-. 9.15 a.m 10.00p.ro 

4 05 p.m 6.30 a.mle Vin û l’Extrait 
de Foie de Morue

de toute description, est le plus considé­
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
W. WALL,■édite-

Epicier et Marchand de Vins
1er Oct. 1882

DK
5.15 p.mla

VAHIETE PRESQU’INFINIE DE
? ***»- - ' COJ.S, 8.20 p.m •••••••••SM

^^ISERLA SIGNATURE CHEVRIER^^ CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGE DE CORPS, etc.

Ji?
5.00 a.mChemin de Fer Canadien du Pacifique

DIVISION DE L'EST.

.«••••••• ...
Depot it Québec Dr Ed. ÎVEOtt Iltf A. C'% 

Fharmai'ieus-Chlnusies. 114, rue Saiut-Jcn.ItantT-à Quebec K Ed. MÛRIR & C\ N--Ü*, JU j.U-lm 8.50 a.m

—Faites l'essai de la TALE* 
Kl A. C’est la meilleure pom­
made contre la chnte des 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. DACIEK, 
Pharmacien, rue Sussex.

HB, Sur tous les Trains pour Passagers 
il y a des magnitiques Chars-Palais et des 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains de 
Nuit.

Les trains du Dimanche partent de Mont­
réal et Québec à 4 p. m.

Les Trains circulent d’après l'heure de 
Montréal.

En connection avec le chemin de fer du 
Grand Tronc et le chemin de fer Canada 
Atlantic.

BUREAU GENERAL: Québec.
BUREAU DBS BILLETS : Nos. 143 

Rue Saintiacques, et à l’hôtel Windsor, 
Montréal.

QUEBEC : Vis-à-vis l’hôtel Saint-Louis.
A. DAVIS,

Surintendant.

n L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT. 277, RUE WELLINGTON,
C- Gagné et CieOTTAWA A MONTREALCHEMIN DE FER

SPRUCINE Canada Atlantique 5 mars, 1882 la

DEUX HEURESUne dea meilleures prôna 
rations offertes jusqu’ici 
au public, pour le soula 
ment immédiat et la gué­
rison de la Tsux, dn Rhume, 
de la Bronchite, de l’En­
rouement, de la Groupe et 
de toutes les maladies de la 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25c et 
50c la bouteille.

B. E. McGALE, Chimiste.
Montréal.

et cinquante-cinq minutes.ge A partir du Samedi, 7 Juillet 
1883. ARRANGEMENT D’ÉTÉ—A Partir de 

Lundi, 9 Juillet 1883.BILLETS DE RETOUR CHEM» OE FEUsi bhE sTABLEAU DES HRS. 1er Déc. 1882 la82—ARRANGEMENTS D'HIVER—MENTRE

OTTAWA et MONTREAL,
vente sur cette ligne pour le 
D’UN SEUL VOYAGE,

Bons pour jpartir le SAMEDI, pour revenir 
le lundi suivant.

fi fi
IMPORTANT IA partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 

les trains voyageront tous les jours (di­
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis............ 8.10 a. m.
Arriveé à la Rivière du Loup...... 12 55 p. m,

Trois Pistoles............ 2.05 p. m.
Rimousüi.......................... 3.49 p. m.
Campbelllon............ 8.35 p. m.
Dalhousie...... ............. 9.15 p. m.
Bathurst........... «......11.17 p. m.
Newcastle.........................12.52 p. m.
Moncton............................ 4.00 a. m.
Saint Jean....... ........ « 7.30 a. m.
Halifax...............................12.45 a. m.

Le train se raccorde à “la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
rendent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se raccordant à 
a courbe des Chaudières avec le Grand 
froTC à 9.23 p. m., restent à Campbellton 
le dimanche,

Le char Pullman qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend à 
Saint-J

Pour billets et tout arrangement con­
cernant le fret et les passagers, s'adresser à 

R. G. W. MacCUAIG, 
Agent.

1883 seront en 
PRIX Quitte Ottawa.... 

Arr. à Montréal... 

Quitte Montréal.. 

Arrive à Ottawa.

4 30 G 10

Remède Spécifique de l'estomac
Contre : Perle d'appétit, indigestion, vents, 

musées, faiblisse, malaise générât, 
etc., etc., etc.

LES AMERS INDIGENES

Attention ! Attention
A LA

Ç 25 

8 45 

11 40

p.m. 
10 40

D. C. LINSLEY, do4 30Gérant. do I1H de BIJOUTERIES
DEE. VEZISA

E, C. WINNIE,
Agent gén. des passagers.

doti 30
do
doSUR CETTE ROUTE SE DEROULEPoudres de Condition d'Âlexandfi

BOULES POUR les ROGNOJVfc

do[Prescription d'un des plus célèbres 
médecins.]

LES AMERS INDIGENES doivent leur 
popularité : lo à leur incontestable effica­
cité ; 2o à l’absence de tout principe dan­
gereux ; 3o à la modicité du prix.

Lee AMERS INDIGÈNES—G’< 
mède “ purement végétal,” composé de 
racines et d’écorces les plus précieuses par 
leurs propriétés toniques, stomachiques, 
digestives et carminatives.

Les AMERS INDIGENES se vendent dans 
toutes les pharmacies en paquets de 25 
contins contenant ce qu’il faut pour pré­
paie* 3 ou 4 grandes bouteilles d’amers 
comme celles qui se vendent une piastre.

Dépôt en gros à Montréal : MM. Lyman, 
Son et Cie, Karry, Watson et Cie, H. Sag- 
den, Evans et OK

LE do
GRAND PANORAMA DU CANADA, do

(Ancienne maison BRUCE et VBZINA)

536, RUE SUSSEX
doElle est équipée avec les meilleurs wagons 

passagers du monde, et les plus 
riches chars palais dans 

l’Amérique.
En connection à Montréal avec les trains 

de chemins de fer et les vapeurs pour 
Québec, le Saguenay. Halifax, Saint- 
Jean, les Montagnes Blanche, Boston, 
et tout les points dans la Nouvelle- 
Angleterre.

BT autres

MEDECINES CELEBRESest un re-
J invite mes amis et le public en générai 
a venir visiter mon nouvel assortiment de 
bijouteries, tels que montres en or et en 
argent, chaînes, boucles d’oreilles, épln- 
glettes, bagues, joncs, colliers, etc., A dea 
prix qui défient toute compétition.

DK PLUS
Je suis en mesure de lue»., Scturer et répe» 
rer toutes les commandes qu'on voudra bien 
me confier. N*oubliez pas la place.

POUR LES

Agent a Ottawa C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célè- 
x"V b res dans tout le Canada pour leui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. G 
STRATTON. Je mets donc le public et 
garde contre les contrefaçons.

Les trains pour L’OUEST quitteront Ottawa 
7.01 a.m.—Train mixte pour Malta va et 

les points locaux de l’ouest. 
12,00p.m.—1Train express à grande vitesse 

direct, pour Perth, Brockville, 
Toronto, Detroit, Chicago et 
tous les points de l’ouest et 
aussi pour Pembroke et ions 
les points du haut de la rivière 
Ottawa.

4.20 p.m —Trains express de l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pem­
broke et toutes les stations in­
termédiaires, faisant connection 
à la jonction de Carleton avec 
le trains mixte pour Brockville 
et les stations intermédiaires. 

11.00 p.m.—Train express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tout les points de 
l’ouest.

Les trains circulent d’après l’heure de 
Montréal.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations concernant 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

E. VBZINA,
No. 636. BUE SUSSEX,

Porte Voisine de M. J. Boyden 
(VARIETY BALL,)

Il avril 1883.

J. B. AKIAL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

et VITRIER,

ean,T- ALEXANDER
.0 Nov. 1882 le

NOUVELLE ENTREPRISE D. POTTINGBR,
Surintendant générai, 

Ottawa, 19 Déc 1882LA MANUFACTURE DE la MACHINES A COUDREMarchand de

PEINTURE CADRES D’IMAGES J. A. PWWNVIL1E,
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa

ET DE VITRES, Le plus grand assortiment de Machines 
à Coudre des

OUVERTE AU

No. 70, itue Rideau.520 RUE SUSSEX
(Vis-à-vis le magasin de Or. C 

Egan et Cie), •
OTTAWA

MEILLEURES FABRIQUES
Oilre des avantage) spéciaux à 
qui veule.it faire encadrer des gravures ou 
dorer des cadres.

Les ouvriers attachés à l’établisse­
ment sont de première force. On garantit 
l’ouvrage. Nous avons tout un assorti­
ment de Photographies à 5 cents et 10 
cents. Pour le prix et la qualité nous 
délions toute concurrence.

N.B.—Nous vendons de magnifiques 
Chromos payables par versements hebdo­
madaires, nouveau système qui permet à 
tout le monde de garnir un salon ou une 
chambre à coucher, sans presque s’en 
apercevoir.

THOS. DA VET,
Ottawa, 16 août 1882.

ceux et aux conditions les plus la,files, compre­
nant (pour nuage do oeetlnne)
Royal, Wilson, Stewart, Weed, Wan. 

ser. Sew Stewai I, While, 
Wheeler «t Wilson#

A toujours à son Etal un assortiment 
complot de

Viandes de premier Choix,
Telles que BŒUF,

MOUTON,

M. A RIAL se charge de tonte 
commande dans sa ligne d’af- 
iaires,; il surveille lui 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

(Machines à Cendre pour fabrique) 
Warner D et F.

-même Singei de Wilson Ho. 2.
Machines de Pearson pour coudre avec 

le fil ciré et avec le brai dur.

Machines de Jones à rapiécer pour es 
fabricants de chaussures.

VEAU,
AGNEAU,

W 36 HUE ELGIN.
GEO. W. HIBBARD,

Assistant-Agent-Général des Passagers. 
ARCHER BAKER, 

Surintendant-général 
W C. VANHORNE,

Administrateur-général

LARD BALS
LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc-,
A des prix qui délient toute compé­

tition.
Les propriétaires trouveront 

un grand avantage en le favo 
lisant de leurs commandes R. W. MARTIN’Une visite est sollicitée. 
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